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      Les Fées, les Elfes, les Lutins      P : 1 
 
 
 

Crois-tu aux Fées ? 

 

● Bien sûr ! 
 

Il y a des milliers de Fées. 

 

Dans les contes que je lis, il y a des gentilles mais aussi des méchantes. 

 

En fait, elles ne peuvent être que gentilles. 

 

Les Fées sont tout ce qui est nécessaire à la vie de la Nature, tout ce qui protège la Nature : 

l'herbe, le coquelicot ... 

 

Je ne trouve pas les mots ... les Fées sont des souffles, des souffles lumineux, des Lumières qui 

passent. 
 

Elles travaillent, elles façonnent tout. On a l'impression d'un travail. 

 

Tu vois comme un nuage qui s'étire. 

 

Tu vois comme un nuage qui se sépare en deux. 

 

Les Fées sont là, elles tissent certains fils. 

 

Des Elfes viennent, aident, chantent ... 

 

Dans les contes de Fées, elles ont des visages, des corps. 

 

Moi, je sais ! Les Fées n'ont pas de corps, elles ont le visage que l'on veut, le visage de sa mère 

si l'on aime sa mère. Elles ont le visage de Dora pour moi. 

  

Dora, c'est une Fée, pas quand elle est chien, mais quand elle sent, quand elle explique. 

 

Quand elle est à côté de moi et que nous regardons la Nature, Dora fait partie de moi-même, 

il y a un Amour immense, il se passe quelque chose. 

 

Dora, ma belle chienne au pelage beige devient une Fée Merveilleuse. 
 

Il y a des souffles qui brillent, qui s'agitent, on a l'impression que tout est constellé de 

Lumières. 

 

Ces souffles, ils ont les yeux de Dora. 

 

Je ne sais pas comment expliquer les Fées ... 

 
Elles peuvent prendre forme humaine si elles ont quelque chose à te dire, pour te parler d'une 

certaine façon afin que tu ne sois pas dépaysé. 

 

Si Guenièvre était là, elle trouverait les mots mieux que moi. Parfois, j'ai l'impression qu'elle 

me les souffle. 
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Un jour, quand je lui ai demandé de m'aider à parler aussi bien qu'elle, elle m'a répondu que 

ce ne serait pas bien. 

Elle m'a dit qu'elle m'aidait parfois quand elle désirait que je passe un message, que je dise 

quelque chose à d'autres. 

Mais elle m'a dit aussi que si elle me soufflait tous les mots, tout le temps, je perdrais mon 

Innocence, tout ce qui fait une Petite Fille de cinq ans, même si j'ai beaucoup plus que mon âge. 

Elle m'a dit : « Reste à vivre la vie d'une Petite Fille de cinq ans avec ses mots, avec ses 

phrases. » 

 

J'aurais pourtant voulu qu'elle m'aide pour te faire comprendre, te décrire les Fées. 

 

Parfois, comme je t'ai dit, on les voit comme on désire les voir : Moi, je vois Dora parce que 

Dora, c'est l'Amour ; je vois quelquefois Miminoyadette. 

 

Miminoyadette, c'est aussi l'Amour, c'est une magnifique chatte noire, toute noire, 

simplement avec une petite tache blanche, on dit : « Porte-bonheur ». 

 

Elle aussi voit des choses mais c'est différent, ce n'est pas comme Dora. 

 

Je t'en parlerai une autre fois. 

 

Les Fées, c'est Beau ! 

 

Ce sont des Lumières, des Lumières qui s'activent, qui s'étirent ... 

 

Avec les Elfes qui chantent, c'est très beau, vraiment ! 

 

C'est toujours fête ! 

 

Tout le monde vit, va, vient ; personne ne s'ennuie. 

 

Tout le monde sans cesse rit. 

 

C'est la Fête, La Joie, La Lumière. 

 

Je crois que lorsqu'on a voulu écrire des contes de Fées ... celui qui a tenté de le faire le 

premier a essayé de comprendre, je crois qu'il a essayé d'écouter les Enfants, qu'il a voulu leur 

demander comment ils les voyaient en leur disant de sortir de l'univers de leur chambre et de leurs 

jouets pour voir à travers, au-delà, autre chose et qu'il leur a demandé de lui apprendre à regarder 

la Nature. 

 

On ne peut rien voir quand on ne sait pas aimer. 

 

Moi, quand je lis des contes de Fées,  j'ai envie de rire ou plutôt de pleurer tellement c'est bête. 

... 


